
Les fêtes juives dans un point de vue messianique 

 

 



 

Beth Yeshoua                                                                                   Belgique 
 

 

2 

 

HAG SHAVOUOT -  LA FÊTE DE SHAVOUOT 

twewbs gx 
Shavouot, un temps de préparation pour … la suite 

Lorsque Moïse a fait sortir le peuple hébreu 
du pays d’Egypte, la parole qu’il avait 
adressé à Pharaon était la promesse de servir 
et d’adorer l’Eternel : « et tu diras à 
Pharaon : L’Eternel, le Dieu des 
Hébreux, m’a envoyé auprès de toi, pour 
te dire : Laisse aller mon peuple, afin 
qu’il me serve dans le désert. Et voici, 
jusqu’à présent tu n’as point écouté. » 
(Exode 7:16) 
 
Comment ce peuple allait-il pouvoir servir  
son Dieu si ce n’est seulement qu’après avoir 
passé par les eaux de la mer rouge, puis 

après un certain temps dans le désert, reçu ses commandements. 
 
Le 50ème jour après le 16 Nissan (le 3ème jour de Pessah) c’est la Pentecôte. Comme nous 
le voyons dans la comparaison prophétique entre les sept fêtes de l’Eternel et la 
conception de la vie humaine, ce jour montre un achèvement, celui du cycle de la vie, 
cette période du temps de Shavouot correspond avec l’achèvement du fœtus. Le 
programme des fêtes prévoit une longue attente jusqu'à la Fête de la Pentecôte.  
 
Dans la vie, tout commence par l'ovulation, c'est-à-dire l'apparition de l'ovule, le 
quatorzième jour du premier mois, juste avant la grossesse. Si on demande à un 
obstétricien à quel moment idéal doit intervenir la 
fécondation de l'ovule maternel, pour que la grossesse 
soit assurée, la réponse est très claire et catégorique : La 
fécondation doit intervenir dans les vingt-quatre heures 
de l'ovulation, sinon l'ovule est expulsé. 
L'ovulation correspond donc à Pessah, et la fécondation 
de l'ovule à la Fête des pains sans levain.  
Notre Seigneur (la Semence Vivante) a été crucifié à 
Pessah, et enterré le jour de la Fête des pains sans levain. 
Son ensevelissement correspond à la mise en terre de la 
semence. 
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Sa crucifixion nous a donné, à chacun de nous, la possibilité d'entrer dans une vie 
nouvelle. 
Son ensevelissement a préparé pour chacun de nous la glorieuse résurrection qui allait 
suivre ! 
La Fête des Prémices, la troisième fête n'est pas toujours fixée à la même date, car elle 
doit être célébrée dès « le lendemain du shabbat » qui intervient au cours de la semaine de 
la Fête des pains sans levain. 
Lors de l'étape suivante du développement de l'ovule fécondé, l'embryon va lentement se 
développer, pendant un temps assez long. Ce développement se fait par étapes, mais il n'y 

a aucun changement très important, jusqu'au moment où l'embryon devient un fœtus 
pleinement formé.  C’est là qu’intervient le compte de l’Omer qui commence alors jour 
après jour après Pessah jusqu’à Shavouot. Cela nous prépare à quelques chose que les 
autres fêtes de  l’Eternel ne font pas : nous préparer pour recevoir le Don de Dieu avec 
comme but : faire de nous des témoins.  
 
Ce Don de Dieu est double : don de la Parole et don de l’Esprit. 
 
C'est l'étape suivante la plus importante : au cinquantième jour le petit tétard ressemble 
vraiment à un petit être humain en miniature. Le cinquantième jour est particulièrement 
important. Jusqu'au cinquantième jour, on ne peut réellement dire si l'être qui se forme 
sera un caneton ou un petit cocker ! Mais, au cinquantième jour, l'embryon prend sa 
forme humaine et devient un vrai fœtus. 
 
En vérité, c'était bien au jour de la Pentecôte que les disciples Juifs de Yeshoua sont 
devenus spirituels ! Ils ont reçu l'Esprit Saint ! Ils n'étaient plus les mêmes !  
« Si quelqu’un est en Mashiah, il est une nouvelle créature. Les choses anciennes 
sont passées; voici, toutes choses sont devenues nouvelles. (2 Corinthiens 5 :17).  
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Ils allaient pouvoir exprimer une nouvelle vie, qui allait 
au-delà des limites du temps de l’espace de leur corps de 
chair. De même, le fœtus va bientôt vivre une vie nouvelle 
hors du sein de sa mère.  
A partir de la fin de la septième semaine suivant la 
conception, l'embryon, cet être sans forme humaine bien 
définie, devient une créature faite à l'image de Dieu, un 
être qui va plus tard aimer et servir son Créateur.  
 
Ce cinquantième jour est, comme on va le voir l’un des 
plus importants pour la suite. 

C’est alors que plus tard, l’effusion de la Rouah HaKodesh étant passée, les disciples s’en 
vont de ci-delà chacun vers sa destination, vers les nations. Les 49 jours ont été comptés 
jusqu’à ce jour crucial. 

« 23 Ceux qui étaient descendus sur la mer dans des navires, et qui travaillaient  
sur les grandes eaux, 24 Ceux-là virent les œuvres de l’Eternel et ses merveilles au 
milieu de l’abîme. 25  Il dit, et il fit souffler la tempête, qui souleva les flots de la 
mer. 26  Ils montaient vers les cieux, ils descendaient dans l’abîme; leur âme était 
éperdue en face du danger; 27 Saisis de vertige, ils chancelaient comme un 
homme ivre, et toute leur habileté était anéantie. 28 Dans leur détresse, ils crièrent 
à l’Eternel, et il les délivra de leurs angoisses; 29 Il arrêta la tempête, ramena le 
calme, et les ondes se turent. 30  Ils se réjouirent de ce qu’elles s’étaient apaisées, 
et l’Eternel les conduisit au port désiré. 31 Qu’ils louent l’Eternel pour sa bonté, et 
pour ses merveilles en faveur des fils de l’homme! 32 Qu’ils l’exaltent dans 
l’assemblée du peuple, et qu’ils le célèbrent dans la réunion des anciens!  

(Psaume 107 :23-32) 

C’est en reconnaissance à l’Eternel que les disciples, délivrés de l’abîme des ténèbres, 
louent Dieu, car il est bon, car sa miséricorde dure à toujours! C’est ainsi que Dieu 
s’adresse aux rachetés, à ceux qu’il a délivrés de la main de l’ennemi, qu’il a rassemblés de 
tous les pays, ceux qui  erraient dans le désert, qui marchaient dans la solitude, sans 
trouver une ville où ils pussent habiter, ceux qui souffraient de la faim et de la soif; ceux 
dont l’âme était languissante. 

Dieu dans sa bonté, les délivra de leurs angoisses dans leur détresse car il a entendu leurs 
cris à l’Eternel. C’est par Yeshoua HaMashiah le vrai chemin que Dieu les conduisit pour 
qu’ils arrivent dans une « ville habitable », un lieu de repos, une bergerie où l’Esprit vient 
habiter dans les croyants dans l’attente de la Vie éternelle. 
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La transfiguration 

A la montagne de la transfiguration, on se souvient lorsque Yeshoua fut transfiguré   
devant Pierre, Jacques et Jean «…  son visage se mit à briller comme le soleil, et ses 
vêtements devinrent blancs comme la lumière » (Matthieu 17:2) 

« Six jours après, Yeshoua prend 
avec lui Pierre, Jacques et Jean, et il 
les conduit seuls à l’écart, sur une 
haute montagne. Il fut transfiguré 
devant eux » (Marc 9:2)  après cet 
événement glorieux Matthieu 17 :14 
nous montre que Yeshoua et les 
disciples descendent de la montagne 
pour travailler dans les grandes eaux, 
dans la vallée où beaucoup attendaient 
la délivrance. 

Shavouot, tout comme la 
transfiguration est un temps momentané qui est destiné à nous « lancer » dans la bataille. 
Nul part dans la Bible il nous est dit de nous relâcher, un repos comme le monde le veut  
à cette période de l’année avec la préparation des vacances.  

Très peu pensent à cette période comme d’une descente de la Montagne vers les abîmes. 

Ceux qui étaient descendus sur la mer dans des navires 

Les disciples sont dans des barques et « travaillent » 

Ce sont les pêcheurs, ces croyants dans leur 
communauté respective qui flottent sur les eaux du 
monde pour pêcher les poissons. Parfois, certains, se 
jouant de la mort, sont même appelés par la Foi à 
quitter la barque protectrice et à marcher sur les eaux 
mouvementées. Le seul « regard » sur le Fils de Dieu 
les protègera de la noyade. Seuls ceux qui sont 
spécifiquement « appelés », peuvent s’y engager. « 28  
Pierre lui répondit: Seigneur, si c’est toi, ordonne 
que j’aille vers toi sur les eaux. 29  Et il dit: 
Viens! Pierre sortit de la barque, et marcha sur 
les eaux, pour aller vers Yeshoua. » (Matthieu 
14 :28-29). Il n’est pas recommandé de s’atteler au 
combat sans être préalablement appelé « Viens » et 
sans une certaine une préparation. Nous n’avons 
qu’une chose à faire : c’est le lui demander « si c’est 
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Toi, ordonne que j’aille vers toi sur les eaux » 

Ceux-là virent les œuvres de l’Eternel et ses merveilles au milieu de l’abîme : 

Ceux qui travaillent avec Dieu dans son œuvre peuvent voir celle-ci. Les chômeurs et les 
médisants ne peuvent rien voir. C’est en pleine mer, dans l’abîme des eaux 
mouvementées que la pêche est merveilleuse. Quand le bateau de nos communautés reste 
à quai, il ne produit rien puisqu’il ne va pas en pleine mer. 

Saisis de vertige, ils chancelaient comme un homme ivre et toute leur habileté était 
anéantie 

Les personnes qui sont réellement remplis de l’Esprit sous une puissante effusion, 
perdent leur force car c’est dans leur faiblesse que Dieu se manifeste le mieux. Ils ont 
alors besoin constamment d’un renouvellement. 

Qu’ils l’exaltent dans l’assemblée du peuple, et qu’ils le célèbrent dans la réunion des 
anciens ! 

Les « saints », les enfants de Dieu nés de nouveau sont appelés à exalter Dieu dans deux 
endroits différents : la kehila du rassemblement et la réunion des anciens, ce que 
nous dirions chez nous, l’assemblée, la communauté des croyants affermis qui part dans 
l’œuvre de la vigne pour pécher des âmes juives. 

Le shabbat en tant qu’objectif  

Dans la culture juive, toute célébration, fête ou 
solennité commence la veille au soir au coucher du 
soleil : d’abord le repos avant le travail.  

Le but du juif est de se reposer pour travailler 

Le but du monde est de travailler pour se reposer. 

Shavouot en Exode 34 :22 vient de shavouah - 
shaboua semaine, sept jours ; sept, période de sept 
(jours ou années), semaine, fête des semaines, 
septennat, sept années. 

 
Shavouot en Lévitique 23 :15 est en réalité la fête des « sheva shabatot » « sept shabbat » 
est un tremplin pour la délivrance du monde, des hommes, juifs et non juifs dans le but 
de détruire les œuvres du diable, ce pourquoi le Fils de Dieu a paru.  « Le Fils de Dieu a 
paru afin de détruire les œuvres du diable. » (1 Jean 3:8) 
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Si le shabbat hebdomadaire représente le repos en Dieu, l’adoration de sa Gloire, « sept 
shabbat » montre la plénitude dans le repos, décuplé par la Puissance de l’Effusion de son 
Esprit.  

Si on veut travailler pour le Seigneur, il nous faut nécessairement prendre un temps à 
part, une « année shabbatique » un temps de préparation de repos plus que simplement 
un shabbat. 

Un « shavouot » est nécessaire. 

 
Ce week-end (dimanche 27 et lundi 28 mai), la communauté juive fête Shavou’ot, la fête 
des semaines. 
  
Chavouot ou Shavouot est une fête religieuse juive célébrée le 6 (et le 7 pour les Juifs 
vivant en dehors de la Terre d'Israël) du mois juif de Sivan (Avril/Mai/Juin). 
Avec Souccot et Pessa'h, Chavouot est l'une des Trois Fêtes de pèlerinage marquant 
l'année juive. Chavouot est également le terme d'un jubilé, à la fin du décompte des 49 
jours du Omer à partir du second soir de Pessa'h. 
  
Dénominations et signification de la fête 
Le nom de la fête de Chavouot vient de l'hébreu qui signifie semaines, car elle a lieu sept 
semaines après Pessa'h. Elle est ainsi souvent connue sous le nom de "fête des semaines" 
ou encore de « pentecôte » juive. En effet, le terme de racine grecque, "pentecôte", 
correspond aux 50 jours de Pessa'h à Chavouot. 
  
Les trois fêtes de Pessa'h, Chavouot et Souccot sont appelées Atseret (assemblée 
solennelle) car elles étaient historiquement les trois occasions annuelles de pèlerinages au 
Temple de Jérusalem à l'époque de son existence. Pessa'h étant symboliquement la "fête 
des semences", Chavouot est appelée "fête des prémices", car les premiers fruits de la 
récolte étaient alors offerts au Temple à cette date. 
  
« 15   Depuis le lendemain du shabbat, du jour où vous apporterez la gerbe pour 
être agitée de côté et d’autre, vous compterez sept semaines entières. 16  Vous 
compterez cinquante jours jusqu’au lendemain du septième shabbat; et vous ferez 
à l’Eternel une offrande nouvelle. 17  Vous apporterez de vos demeures deux 
pains, pour qu’ils soient agités de côté et d’autre; ils seront faits avec deux 
dixièmes de fleur de farine, et cuits avec du levain: ce sont les prémices à 
l’Eternel. 18  Outre ces pains, vous offrirez en holocauste à l’Eternel sept agneaux 
d’un an sans défaut, un jeune taureau et deux béliers; vous y joindrez l’offrande et 
la libation ordinaires, comme offrande consumée par le feu, d’une agréable odeur 
à l’Eternel. 19  Vous offrirez un bouc en sacrifice d’expiation, et deux agneaux 
d’un an en sacrifice d’actions de grâces. 20  Le sacrificateur agitera ces victimes 
de côté et d’autre devant l’Eternel, avec le pain des prémices et avec les deux 
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agneaux: elles seront consacrées à l’Eternel, et appartiendront au sacrificateur. 21  
Ce jour même, vous publierez la fête, et vous aurez une sainte convocation: vous 
ne ferez aucune œuvre servile. C’est une loi perpétuelle pour vos descendants, 
dans tous les lieux où vous habiterez. 22  Quand vous ferez la moisson dans votre 
pays, tu laisseras un coin de ton champ sans le moissonner, et tu ne ramasseras 
pas ce qui reste à glaner. Tu abandonneras cela au pauvre et à l’étranger. Je suis 
l’Eternel, votre Dieu. » (Lévitique 23 : 15-22) 

 
 
Compter l'omer jusqu'à l'année du jubilé 
  
Yeshoua prophétiserait-il sa venue durant une année shabbatique ? 

Un jubilé est une fête qui célèbre à intervalles réguliers 
l'anniversaire joyeux d'un évènement dont les effets se 
prolongent dans le temps (règne, mariage, etc.). Le mot 
jubilé vient du latin jubilæus (de jubilare, « se réjouir »), 

de l'hébreu יוֹבֵל, yôbel qui désigne un shofar en corne 
de chèvre. Dans la Bible, ce shofar est utilisé pour 
annoncer le début d'une année spéciale qui a lieu tous 
les cinquante ans. Cette année-là, les terres devaient être 
redistribuées de façon équitable et les esclaves libérés. 
Cette loi est attribuée à la législation donnée au Mont 
Sinai (Lévitique 25:1). Il devait entrer en vigueur après 
que les israélites rentrent en possession de Canaan, 
Israël. "quand vous héritez la terre que je vous donne"  
Dans la Torah, l'année shabbatique, connue sous le 

nom d'année du Jubilé yobel hashanah  יוֹבֵל, revient tous les 50 ans. C'est une année 
sainte qui commence un jour de Yom Kippour (Grand Pardon), une année marquant le 
retour des tribus d'Israël sur leur terre, tout comme le prédit Yeshoua lors de l'ultime 
coup de shofar : 
 
Un symbole très fort pour marquer la venue du Messie....... 
 
 
Mat 24:30 Alors le signe du Fils de l'homme paraîtra dans le ciel, toutes les tribus de la 
terre se lamenteront, et elles verront le Fils de l'homme venant sur les nuées du ciel avec 
puissance et une grande gloire. 31 Il enverra ses anges avec la trompette retentissante, et 
ils rassembleront ses élus des quatre vents, depuis une extrémité des cieux jusqu'à l'autre.  
 
Lévitique 25:8–13 « Tu compteras sept semaines d'années, sept fois sept ans, c'est-à-dire 
le temps de sept semaines d'années, quarante-neuf ans. Le septième mois, le dixième jour 
du mois tu feras retentir l'appel de la trompe ; le jour des Expiations vous sonnerez de la 
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trompe dans tout le pays. Vous déclarerez sainte cette cinquantième année et proclamerez 
l'affranchissement de tous les habitants du pays. Ce sera pour vous un jubilé  : chacun de 
vous rentrera dans ses terres, chacun de vous retournera dans son clan. » 
Psaume 50 :3 "Il vient, notre Dieu, et il ne gardera pas le silence. Devant lui est un feu 
dévorant, Autour de lui une violente tempête.4 Il crie vers les cieux en haut Et vers la 
terre, pour juger son peuple.5 Assemblez-moi mes fidèles, Qui ont fait alliance avec moi 
par le sacrifice.6 Et les cieux proclament sa justice, Car c'est Dieu lui-même qui vient 
juger." 

 
Une année de renouvellement de l'esprit 
Une yobel hashanah est une année jubilaire qui est, tant dans la Bible que dans les 
traditions issues de la bible judaïsme et christianisme, une année de conversion et de 
renouvellement de l’esprit, où l’on se réconcilie et où toutes les relations brisées sont 
renouées, que ce soit avec Dieu, avec son prochain, avec la terre ou la nature, voire avec 
soi-même. 

Yeshoua, dans la synagogue de Nazareth, 
ouvrant le rouleau d’Isaïe, annonce « une 
année de grâce ». et le texte précise que 
ce sera une année où l’on rend aux captifs 
la liberté, aux aveugles la vue, et pour 
tout dire où « la bonne nouvelle est 
annoncée aux pauvres » (Luc 4, 17s. ; 
Isaïe 61, 2-3). 
Lors d’une telle année shabbatique de 49 
jours + 1 (7 x 7 + 1), tout s’arrête afin de 
réfléchir, de rendre grâce et de 
pardonner. Le comptage de l'omer est un 

temps particulier donné aux croyants pour se remettre en question pendant 49 jours, tous 
les jours, les dettes sont remises, les frères tombés en esclavage sont libérés, les propriétés 
aliénées sont restituées. On est ici en présence d’une vision extrêmement miséricordieuse 
de cette "année de grâce" divine : tous les cinquante ans on proclame au nom de notre 
Seigneur une restauration générale, tous les périodes multiples de 7, le chiffre divin, on se 
remet devant Dieu. 
On réalise la nécessité de restauration et de pardon comme une chose beaucoup plus 
importante que tous les droits acquis aux dépens des autres. Rien n’est jamais arrangé 
pour toujours. Parce que Dieu est Dieu, le Maître du temps, la Loi ordonne que de 
génération en génération, on restaure la vie qui a pu se détraquer pour toutes sortes de 
raisons, une famine, un deuil prématuré, une épidémie. Dieu est le seul à assurer la 
continuité par-delà les générations ! 
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Il ne peut y avoir de jubilé sans Pessah ni de Shavouot 
sans Omer. 

Pessah vient en premier et il ne peut y avoir de 
libération de l'Egypte du péché sans le sang appliqué 
sur le linteau (la tête) et sur les montants (notre être) de 
nos coeurs.  Pas de « jubilation » non plus sans 
conversion préalable, pas d’année jubilaire sans 
restauration des relations humaines dans une 
communauté ou entre les différentes communautés. 
Pessah c'est la première étape. L'omer est la suite : c'est 
la seconde étape qui va nous amener à Shavouot, là où 

l'Esprit Saint nous sera donné. 
 

L'Effusion du Saint Esprit à Shavouot : 
l'accomplissement du jubilé 
 
« Jubiler », une joie inénarrable et sans mesure 
Mais « jubiler » et « jubilation » signifient dans nos langues aussi faire la fête et manifester 
une joie exubérante. 
 
« Chantez comme il convient. Chantez dans la jubilation » (Psaume 32,3). 
L'effusion du Saint Esprit, les langues qui se remuent dans notre palais Job 33:2. Voici, 
jouvre la bouche, ma langue se remue dans mon palais, ces sons de jubilation signifient 
que le cœur produit des sentiments que la parole ne peut plus exprimer. Et envers qui, 
mieux qu’envers notre Seigneur, le Dieu ineffable, convient une telle jubilation ? Dieu est 
en effet ineffable, puisque les paroles ne peuvent exprimer Qui Il est. Tu ne peux dire ce 
qu’il est et tu ne dois pas non plus garder le silence, alors que faire d’autre sinon jubiler, 
ouvrir ton cœur à une joie qui n’aura plus à chercher ses mots, dilater ta joie 
immensément, bien au-delà des bornes des syllabes. "Chantez à sa gloire comme il 
convient, dans la jubilation". » (Psaume 32 (33),3). 
 
« Avant que tu ne le sentes, tu croyais pouvoir dire Dieu. Maintenant que tu 
commences à l’entrevoir, voilà que tu sens bien que ne peut être dit ce que tu 
ressens. Jubile donc ! Jubile pour le Seigneur ton Dieu. Ne divise pas ta jubilation 
sur tant et tant de choses ; toutes peuvent en définitive être dites de l’une ou 
l’autre manière. Lui seul est ineffable ». (Psaume 99 (100),3-6). 
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Shavouot, le pain des premiers épis 
 
« Depuis le lendemain du shabbat, depuis le jour où vous apporterez la gerbe 
qu’on dédie rituellement, vous compterez sept semaines entières. » (Lévitique 
23:15) 
 

La fête des semaines, la pentecôte Shavouot שבועות commémore le souvenir du don de la 
Torah et des Dix Commandements au peuple d’Israël arrivé au Mont Sinaï, sept semaines 
après avoir quitté l'esclavage en Égypte. Shavouot est célébrée le 6 et le 7 Sivan (pour les 
Juifs vivant en dehors de la Terre d'Israël). Shavouot est également le terme d'un jubilé, à 
la fin du décompte des 49 jours du Omer à partir du second soir de Pessah. Avec 
Souccot et Pessah, Shavouot est la quatrième Fête, une des trois fêtes de pèlerinage le 
troisième mois de l'année juive. C’est le moment où l’on apporte les « bikkourim » 

prémices  בכור prémices, premiers fruits, premiers raisins, figue hâtive, primeurs, c’est 
aussi le pain fait avec la farine des premiers épis. On appelle la Pentecôte  Yom ha-
bikourim : « jour des prémices » (Nombres 28:26). 
Le Don de la Torah correspond très nettement au Don de l’Esprit Saint sur les disciples 
de Yeshoua HaMashiah.  

 
L’Eternel donne une importance toute 
particulière ici.  
Le Don de son Esprit est fait sur les croyants dès 
le moment où ils ont accepté une fois pour toutes 
le sacrifice sanglant de son Fils, l’Agneau de 
Dieu, immolé pour le pardon des péchés de toute 
l'humanité. Dès lors que nous sommes en ordre 
(pardonnés de tous nos péchés) et que nous 
avons fait la paix avec Dieu en étant lavés dans le 
sang de l’Agneau, l’Eternel, veut nous faire aller 
plus loin et nous voir décompter les jours, jour 
après jour, jusqu’au moment béni où l’Esprit 

Saint descendra symboliquement sur nous, ses croyants.  
A Pessah, non seulement nous avons « vu » le Royaume de Dieu (Jean 3 :3), mais 
maintenant à Shavouot nous pouvons dès lors « entrer » dans le Royaume de Dieu (Jean 
3 :5). 
Le symbolisme typologique biblique est important pour que nous puissions saisir ce que 
Dieu veut nous dire.  Demandé par Dieu parmi les 7 fêtes de l’Eternel, Shavouot en est la 
quatrième. 
Notre « pain des premiers épis » éclaire ceux qui douteraient de la correspondance qu’il y 
a entre la fête de Shavouot et la fête de la Pentecôte, contrairement à ce que beaucoup 
semblent dire. Pourtant, la relation est évidente – en tout cas pour ceux qui ont la Foi car 
sans la Foi, il est impossible de plaire à Dieu et de saisir cette relation profonde en ce que 
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Dieu descend vers nous et nous donne Sa Parole à Shavouot, le don de la Torah.  
Dieu est UN, Il est Ehad. 
A Shavouot, la Parole a été donnée aux hommes, le Fils de Dieu qui a dit « Je suis la 
Parole » est descendu d’abord du Mont du Sinaï.  
 
A la Pentecôte, 50 jours plus tard, Dieu EHAD veut montrer qu’il y a unité parfaite entre 
le Père, le Fils et l’Esprit. A Shavouot, il n’y a  aucune différence entre « donner aux 
hommes la Parole de Dieu »  et « donner aux hommes son Esprit ». Les deux fêtes sont 
semblables ! 
 
Yeshoua a dit « Cependant, moi, je vous dis la vérité : il est avantageux pour vous 
que, moi, je m’en aille ; car si je ne m’en vais pas, le Défenseur ne viendra pas à 
vous ; mais si je m’en vais, je vous l’enverrai.» Jean 16:7  . D’abord ce fut la Parole 
qui a été donnée à Shavouot, puis aujourd’hui, par la Foi c’est l’Esprit Saint qui vient sur 
nous, en nous et qui nous convainc de toute chose. 
 
La Pentecôte la plus décisive fut celle qui eut lieu après la résurrection et l’ascension du 
Mashiah. Vers 9h du matin, à la 3ème heure, l'Esprit Saint descendit sur les apôtres et sur 
environ 120 disciples (Actes 2:15-21). A partir de ce moment-là l'Esprit fut accordé sans 
distinction d’âge, de sexe, ou de condition sociale, à tous ceux qui croyaient en Lui et qui 
s'attendaient à quelque chose, étaient rassemblés dans la chambre haute (2:1-4, 14-21).  
Auparavant, l’Esprit avait été octroyé avec puissance aux prophètes et à certains croyants, 
mais la première Pentecôte marqua le début de la dispensation de l’Esprit. Dès lors 
l'immersion, les dons et la plénitude de l’Esprit sont offerts à tout témoin du 
Mashiah (Actes 1:8; 2:38-39); 1Corinthiens 12:4-6; Ephésiens 5:18. 
Dieu avait suscité le peuple d’Israël, auquel il s’était révélé de façon spéciale, auquel il 
avait donné une culture, des cultes et des rites. 
Maintenant, en cette nouvelle dispensation, le Seigneur agit par l'Israël de Dieu, le Corps 
du Messie, l'ensemble des croyants nés de nouveau et immergés dans l'Esprit Saint, juifs 
et gentils que son Esprit fortifie, augmente et édifie sur la terre entière Actes 2:39; 
Ephésiens 1:22, 23.  
 


